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J'ai l'honneur de vous faire tenir ci-joint le texte d'une déclaration du 
Gouvernement soviétique en date du 15 février 1989. 

Je vous serais obligé de bien vouloir faire distribuer ce texte comme document 
de l'Assemblée générale, au titre du point intitulé "La situation en Afghanistan et 
ses conséquences pour la paix et la sécurité internationales", et du Conseil de 
sécurité* 
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ANNEXE 

. eclaration du Gouvernement . . sov&a . ue en date du 15 fevrier 1989 

Se conformant rigoureusement aux Accorda de Genève, l’Union soviétique a 
achevé le retrait de ses troupes de l’Afghanistan. Il ne reste plus un seul soldat 
soviétique dans ce pays. 

En signant les Accords de Genève, l’union soviétique et la République 
d’Afghanistan ont considéré que le respect rigoureux, par toutes le5 parties, des 
obligations découlant des Accords pouvait et devait offrir une base solide k la 
cessation du long conflit qui oppose des groupements adverse5 en Afghanistan et 
contribuer à l’instauration de la paix sur le territoire afghan et à la 
stabilisation de la situation dans la région tout entière. 

Grâce à la politique constructive de l’Union soviétique et de la République 
d’Afghanistan, il est devenu possible de cesser les effusions de sang sur le 
territoire afghan et de trouver des compromis mutuellement acceptables, conformes 
aux intérêts de toutes les parties et de tous les éléments participant au conflit. 

Le Gouvernement de la République d’Afghanistan a présenté un programme de 
réconciliation nationale. Il a opté pour la renaissance de l’Afghanistan comme 
Etat non aligné et neutre, entretenant avec tous les pays des relations de bon 
voisinage. L’Union soviétique, ayant pleinement conscience de la portée de ces 
initiative5 capitales, leur accorde son soutien, car la stabilité et la prospérité 
de l’Afghanistan répondent à sas intérhs également. 

Le5 autres parties aux Accords de Genève suivront-elles l’exemple de l’Union 
sovikique et du Gouvernement afghan et l’opposition armée qui opère du territoire 
du Pakistan et de l’Iran fera-t-elle preuve de sens des responsabilité5 et de 
mesure et saura-t-elle penser autrement qu’en termes de violence, voila ce qui 
déterminera pour une large part le cours des événements QD Afgh8ni8t8n. 
Aujourd’hui plus que jamais, il est Bviaent que l’opposition, si elle n’est pas en 
principe hostile à la pensée rationnelle, n’a nul besoin d’enfoncer aes portes 
ouvertes en poursuivant la lutte fratricide alors que les probl&mes qui se posent 
au peuple afghan peuvent se résoudre 5 la table de négociation, 

L’évolution de la situation en Afghanistan, dans le sens de l’entente 
nationale et de la création d’un gouvernement de large coalition - c’est-b-dire 
dans le 5ens prévu dans la résolution adoptée sur la question par 1’AssemblQe 
générale des Ratione Unies à sa quarante-troisibme eQssion - ou au contraire dans 
le sens d’uce escalade de la guerre et de la teasion dans le pays et alentour 
dépend en grande partie de ceux qui ont, toutes cQ8 dernières années, encouragé 
]‘#3pp^3iti~= =r&=, I**l l A..--(----L _____ ---L,-..a...*. - 

e*.* LYY.II*.aeDUb as0 O.>‘~cID auyrrroccquees. L ‘ünion soviétique 
renouvelle sa proposition de cesses-le-feu immédiat entre les groupes afghans 
adverses et la cessation simultanée des livraisons d’armes à l’Afghanistan par tous 
les pays, y compris l’Union soviétique et les Etats-Unis. 
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Il est tout à fait &Vident qu’à l’heure actuelle, apr&s le retrait des troupes 
soviétiques d’Afghanistan. une responsabilité particulière incombe au Pakistan qui 
doit se conformer rigoureusement aux obligations qu’il a assumées en vertu des 
Accords de Genève et ne pas tolérer que son territoire soit utilisé aux fins 
d’ingérence dans les affaires intérieures de l’Afghanistan. 

L’Union soviétique ne peut manquer de prendre note des déclarations de 
certains représentants des dirigeants pakistanais, concernant la possibilité de 
créer à l’avenir une sorte de conféd&ation pakistano-afghane. De telles 
déclarations visent en fait à porter directement atteinte aux droits souverains du 
peuple afghan. 

L’Organisation des Nations Unies avec sa riche expérience des opérations de 
pacification dans toutes les rtigions du monde, est appelée à jouer un rôle majeur 
en donnant une tournure positive aux processus qui se déroulent en Afghanistan. 
Ses programmes d’assistance économique et humanitaire à l’Afghanistan représentent 
sa contribution concrète à la cause de la paix en Afghanistan et il est important 
que le mécanisme de cette assistance soit déployé aussi rapidement et efficacement 
que possible. 

Le problème des réfugiés demeure un problème grave pour l’Afghanistan. Il 
préoccuks tous les Afghans, quelles que soient leurs opinions politiques. Or. il 
ne saurait &tre véglé sans ceesea-le-feu. Ce n’est que si la guerre cesse que l’on 
pourra donner aux réfugi8s la possibilité de retour, ainsi qu’il est prévu dans les 
Accords de Genève. 

L’Union sovi&ique est dispost5e à faire tout ce qui est en son pouvoir pour 
que la coop&ation économique aoviéto-afghane continue de répondre atuc intérêts de 
nos peuples, auesi bieo au stade actuel, en favorisant la transition à une vie de 
paix qu’ult&rieuremeDt, lorsqu’une solution d’ensemble aura ét6 apportée au 
probl&me afghan. Elle le manifeste également BP participant activement à l’aide 
multilatkale accorde b l’Afghanistan dans le cadre de l’Organisation des 
Nations Unies. 

Se retirant de l’Afghanistan de son plein gré et en accota avec les dirigeants 
afghana, l’Union sovi6tique coatinuera à promouvoir une solution pacifique 
d’ensemble au probl&me afghan. 

Nous formulons l’espoir que le peuple afghan choisira la voie de la pais et de 
l’entente car elle seule permettra de mettre un terme aux effusions de sang et de 
rdtablir le calme dan8 cet aatique pays. 


